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À la question suivante : 

Est-ce que le ministère des Transports du Québec (MTQ) peut indemniser un 

propriétaire lorsqu’il y a une réclamation pour perte ou diminution de commerce, 

à la suite d‘un détournement permanent d‘une route? 

La réponse à cette question est <c non >> pour les raisons suivantes : 

Avant juin 1998, le deuxième alinéa de l’article de la Loi sur la voirie exonérait le 

ministère des Transports de toute responsabilité concernant, entre autres, la 

perte ou diminution de commerce, d’une dépréciation à la valeur de la propriété ni 

d’autres dommages ou inconvénients, à la suite d’un détournement permanent 

d‘une route (perte d’achalandage en raison de la diminution du trafic). II faut 

mentionner que l’article 28 remplaçait depuis 1993, l’article 89 de cette même loi. 

Depuis l’abrogation de cet article de loi sur la voirie, la jurisprudence récente 

permet de croire que le MTQ ne peut être condamné à verser une compensation 

quelconque à un commerce pour un détournement permanent de chemin. En 

effet, dans une cause récente, soit celle de M. Denis Hickey <( partie expropriée >> 

et le MTQ (c partie expropriante », dont l’ordonnance a paru le 18 janvier 2001, il 

est démontré hors de tout doute, qu’il y a une jurisprudence constante des 

tribunaux qui est à l’effet que : 

e< Celui qui s’installe en se basant sur l’achalandage de la route ne détient aucun 

droit acquis au trafic qui circule sur une route pas plus que le changement de 

tracé d’une route ne confère de droit acquis à un tel dommage (diminution du 

chiffre d’affaires) ». 

. ...... . . ~ .. ~ ~. 
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Nous vous joignons une copie de cette ordonnance et aux pages 8, 9 et 10, où 

l’on résume les faits avec quatre autres citations tirées de d’autres jurisprudences 

pour appuyer le jugement des membres du Tribunal administratif du Québec 

(TAQ) dans la présente cause. 

À titre d’information, nous vous incluons également une ordonnance de la Cour 

supérieure, soit << Rock Lacroix et le Salon du Foyer & Flammes inc. contre le 

MTQ >> dont la cause a été entendue en 1983. Ce jugement, basé sur l’article 89 

de la Loi sur la voirie en vigueur à l’époque, fait bien la distinction entre un 

détournement permanent et temporaire de chemin (pages 7 et 8) pour la 

compensation d’un dommage pour perte ou diminution de commerce. 

En dernier lieu, il faut mentionner que des causes de réclamation pour ce type de 

dommages sont de plus en plus rares, puisqu’il est déjà acquis dans le milieu 

juridique qu’un dommage à la suite d‘un détournement permanent d’une route 

n’est pas compensable, et ce, en autant que le propriétaire a un accès sur une 

voie publique. 

Jean-Louis Loranger, ing. 
Directeur du Bas-Saint-Laurent- 
Gaspésie-îles-de-la-Madeleine 
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Le. 22 i b n  jour de novanbre, mil neuf 'cent qimtrc- 

bRkSïDENT: '- L'I1onorabl.e Juge CARRIER FORTXN. 

. .  i i i igt-trois.  . .  

l+- 

. .  
/ 

ROCK IJ\CROIX, comrnarçant, âomici i i6  
et rÉ6iùsnt  au 10229 boulovarû Bour- 
CJuo, A Rock i!'OrQtt, district  d e  S t -  
François, 
E t  
SALO3 DU FOSER & FIANMES I N C . ,  cor- 
poration Ifgalemont conotituae, 
ayant sa principale place CI 'offairos 
au 10229 Loulovarû DoUrque, Rock. 
Forest, district as St-François, 

. Demandeurs, 
. I  

Y S -  

LE MINISTU DES TRANSPORTS, 255 Baul. 
Crêimozio est, 3 Nontrbal, aistrict 
da bïontrtal, 
Qt 
LE PROCUREUR GESLSRAL PU QUEDEC, re- 
prbeor~rnnt sa bsajerto du choc au 
Québec , 

D6Pcndeurs. 
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priÉt.aSro d'inunciiblcn Ioiigeaiit l c  boulovùrd Bourqua, 

3 Rock Forest. 11 louiiit sefi b8tiaîos 5 Salon UU 

royoycr o t  pinmes I I ~ C .  dont il ont: 10 principal rie- * 

tkonnairn. CO bbulcvnrü était â quotrc Voies do C i r -  

culation. en deux sms, sépare par un t a r e - p l e i n ,  

ü i rcc t ion  oct-ouest, et r a l i a n t  p lus  particuliarancnt 

Deauville zi ûmervillo o t  Magog. 

vaient  un accês immGdiat a l a  trav6e nord du bouls- 

vard quo l o s  autrnobilistes, c i r c u l a n t  d'e l'est 

l ' oues t ,  pouvaient mpruntor pour v e k r  choz eux. 

Par aontrt, ceux quî c i r cu la i an t  s u r  l a  t ravêe sud, 

üe l'ouest l 'cot, 'dovaiont pour se rendra choz les 

demandeurs contlnucr quelque railla pieâs plus. l o in ,  

Les demoiidours a- 

u t i i t s e r  uik traverse et ravunir sur la travée norü. 
. . .  

I Au d6but de ju in  1979,  le Hinistâra  des Trana- 

porta  entreprit  , l a  construction üe l'Autoroute 55. 

La plan prdvoynit quo la trrivbc nod.du boulevard 

Bourque devonait la route  112 B sens unique, est- 

ouest, a l o r s  que l a  trav6e sud du boulevard s e r v a i t  

d ' u n p r f . ~ ~  pour 1a travSe norü tic l 'Autoroute 55. La 

travEe rud ains i  qiie l a  routo 1 1 2  b sons unique ouest 

e o t  dtaiant ûva cons t ruc t ions  nouvcllos. Les plans. 

prGvoyaicnt uno s o r t i e  de l ' au toroute  sur la trav6e 

est-ouest da la route 112 B qiielquc mil l c  pic& B 

i ' c s t  üc i'imnicublc du dcmanücur c t  u n  nccas a ca- 

. viron 4 0 0  pieds B i'oucst. Dcvnnt CQS p l a i s  qui l u i  

oiit E t 6  comuniquGs, lc c l ~ ~ m n d c i i r  a v a i t  clScid6 de , . .  . .  ... , .-.... ....__ <_-........ ~.. .  ..-.-. ...- ......____ . . .  .......... . .  
. . . . . . .  .~ ....... - .. ~. ..... .... - . 
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cantinucr l 'opgration de sen commerces au m6ma en- 

droi t .  

Los travaux tcrminbs,  lan auisrnobiliotas q u i  

c i rcu la iont  s u r  l 'Autoroute 55,  d i rac t ion  ouest ,  

pouvaient. s o r t i r  SUI I n  route 1x3. p rès  do Deauvil3c, 

31 cnvixon t r o i s  quarts do mille du demanâem. 

voie a ' a o c b  a i ioue8t  a étO construite a 400 pieds 

La 

üe ces commerces tel le que prgvue. 

. Pour ex&cuter l a s  travaux, le Miniatore de8 . 
Transports a d'abord cons t ru i t  la voie sud de l a  rot 

t e  1 1 2  dans les deux sons pendant q u ' i l  d6tournd.f 

toute l iamprise de llancian boul&rrd 'Bourque. En 

fait, ka trnveia nord a &te cornplatment fennéo B 

l'est dos c~mmibrcos du déinandaUr, in tord isont  marne . 
1' occas au chemin trnnrvarszh a l l an t  P s t -E l i e  d'Or- 

f a rd ,  snuf en f ront  ecr SOI l o t s .  .Mais cetlio portioi  

a 6tii 'tellornent boulaversda qua son u t i l i s a t i o n  Btai 

inadbgurix et dangereuse. 

traversta partant (Io l a  trnv6a sud de la rou te  112 S 
On y pSn6trai t  par une 

t rdvers  1x18 travaux üc construction des unpriees de 

l 'Autoroute 55. Commc rtisultat, les automobilistes 

c i r cu lan t  de l ' e s t  â l ' ouos t  sur l a  t ravda sud tic 

112 s'ils voiilnionl: nllor aux commerces du domariau, 

devaient prandra I n  t raverse  c t  r e v e n i r  s u r  leurs 

pas dans un chemin imprnticnblo. Mbme C h o s e  pour 
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Le dunandcur soutient d'aboz& q u ' i l  a droit 

des  accès imni--diats â l1nutorouke'55, q u ' i l  on 

priv6 et qu'on consbquencc unm pnrtie d a  10 oircuIü- 

t fon  'est &btourn&e. 

une pazto da rmanus. 

. .  

SOS c m c r o e ~  Lui faisant mbir 

De plus,  il rGc2qino dos'domuacrgr, p l u s  im8dlat  

gu.'.fl' a subir pondant' l'ox&cut'ion dcs travaux, SRVOir  

diminution importanfo de  climnt?le, .. 

., .. 

, ,  6 

, .  

' 

Enfin, il réclme une *orne da $1,000.00 i o u r  

ia posa BC tuyaux s u r  ÿon t e r r a i n  sans .procbûure 

d ' expiopriation. . 
II ' f au t  n i u s .  pramunir às confondre les dispo- 

n i t i o n s  de l a  Loi d m  citas e t  v i l l a s  ou 'au Code ,mu- 

n ic ipa l  concernant l 'ouverture  et l a  faneturcr des 

chmino n v ~ ~  cc.ncr de ii LOS aq I}. v o i r i e .  nans .ie 

premier cas, Ica' c i toyons  ne peuvent ,obliger u.ne c:o~* 

'poration nwiicipalc ,  â: ouvrir üem ' cl1~111in8 mais lors- 

qu'ils existent la' corporation pw'tles former mais 

d o i t .  payer aux proprigtaircn r iverains  d e s  domagos 

, s'il5 an subincant. 1.6s Qiapooitiono do l n  Lo i  Be 

; 1ù voiria sont t o u t  autres.  2.3 ehnpitrc do V-8, 

i L.R.Q.  1977, pr6voit  t~ la  Section II "Do la cons- ., 
' 

. t ruc t ion  ùcs roiitcs ct ùcs ponI:k" quo l a  M i n i s t r e  
' 

i 
! 
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ùce Transports peut canrtruiro doai roubes suivant 10n 
pouvoirs que 1.uk accorûtn l'arkiclc 10. Et plais spf- 

cicilmient l'article 12 rpGcific CO qui s u i t :  

"12. Le min i s tre  pour acquErir toutes  
l o r  serv i tudes  parpl i tue l le i  ou tcspo- '  
raires q u i  lui p i r a i s i c n t  dçi8iraLdar 
pour t o u t  cbomin ou pont c o n s t r u i t  ou 
projot0,  e t  notiumanti 

c )  Lr servi tude  de  non-nccbr LU chr- 
min public  avec i n t r r d l c t i o n .  d a  p r a t i -  
quer aucuna ouvarfur* don. l o  c l S t u r o  
le long du clicmin; 

d) La servitudo do  no par b a t i r ,  
in terd i sant  d'&riaor ou do r o b a t i r  ru- 
cuna construction s u r  la l i a i t i r a  d o  
t erra in  d 6 c i  en6 c . II 
~ t :  l'article i3 ajouta:,  . 

"LO m i n i s t r a  acquiar't 'ces i a r v i t u h e r  
par ont.onta ovcc la p t o p r i 6 t a i r a .  ou . . < .  

:par 1 : ~  dépôt d'un plain e t  d'une dos- 
. cr iPt ion o r î o n ' î i .  proc.6duto b'axpro- 
p r i a t io n . '.' . ,  

. .  

LQ ministre peut Qom construire dos r o u t e s  

s'il l e  decide pour la service do t o u s  les c i t a y e n s  

et: il faut  conclure ~ Q S  articles pr€cit(ls quo t o u t  

propriotnire d'immeuble a l e  droit  de s'ouvrir un 

accas sur l a  routa I I  moins que par l'article 12 lu 

ministre obtienne une oorvitudo dQ non-accâs q u i  

pouk fairc l'objst â'uno iruiaunitb. 
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do& Trnnnporks n ' ava i t  pas  a requdrir uno s e r v i t u d e  

Be non-uccâs . 

LCS demandeurs j o u i s s e n t  du mi?me service xBel 

qu'aiitrofoio maim il no f a i t  pas cl@ doute que ces 

nouvelles constructions ont affecta les opgrationi 

commerciales da 15 ilcananàeresoa, an dbvii int  une  gran. 

ùo part ie  de 14 c i r c u l a t i o n  autoinebile. Elle exer- 

çait t r o i s  oparat ions:  une s t a t i o n  de sarvicc d'es- 

sence avec comptoir-lunch, un atelier Be foyers pour 

maison et  Ia ven te  d'ornmorits d c  partarro. La vent1 

. 

BO i'asi3ence tast r c l i d e  imm~üiatmmarit a l a  c i r c u l a -  

t i o n  des vGh2culcs-automobiles. Quant au commarca 

des foyers il E t a i t  plu& relit5 3. l'extarcice de l a  

profession du dcman3uur qui est un plombier. Pour 

las ornemonts de p a r t e r r e ,  &tales sur le t o r r a i n ,  il: 

ar t i r a ion t :  on pnxti o l a  c l i c n t à l e  passante.. 

Auparavant lu, houlovard lfourqus &ait  la gran  

da voie r a l i a n t  Sherbrooke 1 t4ontrQal a t  los mutr.?o- 

bi l  ir t es dava i c n  t nGc os ssir ciment passer d ovilnt 1 e 8 

commerces dos claman8wrs. ta s t a t i o n  a'  asoenec QC- 

cupaié un poste strat6yiquc au dOl>ut de l 'Au to rou te  

ûcs cantcino do l'Est. Aiijourü'liui, P moins ù 'nvo i r  ' 
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iin motif spflcid pour cmprunter l a  route 1 1 2 ,  la ma- 

jorit6 des automobilistes u t i l i s c h t  1'Autorauta SS 

qui s'abouclia Q i r e c t m a n t  O l 'Autoroute  dos Cantons 

Bo l'Est:. La pxrruvc exporéo par i ' e x p e r t  cias dannri- 

d'surs d h o n t r o  a 1'éviC1ence que toi18 ces cliangemcnto 

o n t  cous6 ùiroctomont une p o r t e  de rovonus 1 Ici com- 

pagrlio àmandoresirc. A-t-elle dro i t  B uno indoinnit.&' 

Il importe do citer au t w t e  l ' a r t ic le  89: 

"89.-  Le m i n i s t r e  d o t  t r a n r p o r t o  n ' a s t  . 
p a r  rooyonoabla de5  doumogss s u i v a n t s :  
a) Tout  d o n m g e o  c a u t E o  p a r  l a  f a u t c  
d 'uu  c o h s t r u c  t o u r  ou entrepreneur d ' u n o ,  
f o n t e  ou d'un p o n t  d u r a n t  l ' o x i c u t j o n  
d a r  t r a v a u x  tJe c o n s t r u c t i o n  ou d'am&- 
l i o r a t i o n  q u i  n i t ront  S t l  c o n f i ë o  p a r  
le n i n i n t r o  3 C R  c o n s t r u c t e u r  o u  e n t r a -  
p r e n o u r ;  
b) De t o u t e  p e r t e  ou d i m i n u t i o n  da com- 
mcrca, d e  tou te  d 6 p a d c i a t i o n  1 f a  valeur  . 
d 'unc  p r o p r i o t i  o t  d o  four a u t r a s  incon- 
vbiii ,ants occorionnit par  le d i t o u r n o m a n t  
d ' u n  chcmia OU par l a  c o n r t r u c t i o n  ou 
la r o c o n r t r u c t i o n  d'un p o n t  ou par 1'6- 
l i m i n r t l o n  d'unc t raversa  1 niveau." 

. .  

Les proc1:reurs ont: ùiscut6 devant nous 'de 

1' intorprEtat ion du mot "dOtournamcnt." S 'agi t - i l  

do dEtournemont pernanont ou t anpara i re?  

in Loi d ' h t o r p r h t a t i o n  e t  les a u t o r i t h  par t inontes  

1 IZous croyons quo lorsque la 1Ggfr la teur  parâq da 86- 

tournoment ù 'un chm . i p  h l 'article 89 il sâgni f ib  le 

df$plae<unont de l 'ass ie t te  d'un cheqnln q,ui est un 

ouvrage parmanent car dans l a  nithe ?hraors il pttrle 

do l a  construction ou l a  reconstruction d'un pont.ou 

On O c l t d  

- 
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dcn t  q u ' i l  n c  s ' a g i t  piie d'ouvrage tomporairo. 

Par a i l l e u r s ,  lorsquo l e  l b y i s l a t o u r  v a u t  

parler d'un a6touïnomcnt temporaire il orprime biori 

son in t en t ion  par l ' a r t ic le  12 a] qui sp6ciCiO CJUO 

ï o  ixinistrw péut acqudrir: 

"a) La r c r v i e ~ i d s  d o  po8riao:  p o u r  10 
transport  des matCriaux, l ' r c c & r  0 
une car r iEre  on robl iorc ,  ou _Ic le d & -  
tournament de l a  c t r c u l h t i o n  pondant 
I n  construct ion ou ï o  r&fmction d'une 
r o u t o  ou pont;"  
Tribunal),  

(souiieng par le 

11 f a u t  conczure que 10 Mi.nist&re der Trano- 

ports a d6tourn6 d'une façon pmrmanente l'assiette, 

du boulevard Bourqua qui  6tait la granûe voie d e  cir- 

cu.:rtion pr incipal0 pour y s u b s t i t u e r  l'Autoroute 55. 

Il a cons t rp l t  dovant l a  propriotri  üu demandeur la 

route 112. En consbauoncc, su ivant  l a  paragraphe b) 

da 1'arÈicle 89, 10 ùemnMuur at la ûemanderesse ne 
p a v e n t  rliclamex une indemnité s u i t e  ou dlitournemont 

ûe ce ohmin  pour porta! ou dimfndtion de commerce ou 

d6prOciation de l a  voleur da l e u r s  propxitk&s. 

Tout au t r e s  cependant sont  les inconvénients 

subis par lasi dannclcurs pendant l a  c o n e h c k i o n  âe 

. la rou te  et g u i  lcur  ont  cause des dommaqca. l 

S i  l a s  plans prOlimineiroo et d é f i n i t i f n  du 
. .  

M i n i s t k e  ücs Transports ùvoiont: Et$ l e  60tournment 
i ---.-.__ . ............... I .  . . . . . . . . . . . . . . . .  

... ..... ....................... . __ ~ . . . . . . . . .  ..... 
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du boulevard Dourquc avcc seirnritudo ùc non-nccb et: 

sans am6nngoment do l a  routa Eecondiifra 112, la5 âe- 

manburs n'auraient eu d 'nu t re  alternative q u a  do 

femcr compîàtemcnt louxri coimeircea ou voir ù e'nnifi- 

nager à l eu r s  f r a i s  un iccos sur  une a u t r e  route pu- 

blique, tc l  par a m p l e  le chmin  reliant S t -E l i a  

d'Orforcl 2i î 'autoroutc.  

servaient  10 route  1 1 2 ,  i l s  o n t  decide de continuer 

l e m s  opératlons ca r  ils y avaient  un droi t  d'accb. 
Lo ministore a prdvu hi-nâme d'amBnager une vo ie  Bo 

c i r cu la t ion  p o i n n t  ~ c s  travaux vn seulement pour 

los demandewo mir a u a d  pour relier l a  route 112 

ouest-est  au chemin do s t - E l i e  d'orford par un che- 

min temporaire. rl f a l l a i t  quo CQ c h d n  facil ite ' 

une c i r cu la t ion  normale ak sana danger tant pour ken 

damahdnurs quo pour l a u r s  o l i a n t s  bvenkuels. ta mi- 

60 f i a l i t  aux plairs qui  COIP 

. .  

n i a t s r e  n 'avai t  pas a acqiiurir des servitudes pour 

le d4tournament tmpora i r a  de la c izcu ia t ion ,  pendan 

les travaux, puirqu ' i l  i t a i t  p r o p r i é t a i r e  du ta*-ruin 

du moino an CQ qui concarne ce l i t i ge .  Ayant assumé 

cïc fou rn i r  ce service, autan t  pennant las  travaux 

p'aprùar il avait une* obliyatj.;rn da r6sult&. 

La pruuvo ri lvtio que la$ travaux ont dabut6 

10 8 j u i n  1979 pour SC terminer pratiquamenb la 20 

novmbrc 1973 en C O  qui Ooncernc lcs dcimndoars. 

Sur un0 lonqucur do 250 piods  on a c o n s t m i t  un c.I:e- 

---.---- -.... *..< --. _.. .... . - . . . .  
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min 

t ion automobile normale o t  impraticable a c e r t a i n s  

intorvallcs.  Une borùure de ciment, par Bxunple, EL 

€té cons t ru i te  B un niveau trop 61evO 0% un autom- 

b i l i s t c  en l a  franchissant o bris6 son syetbme 6 '6-  

chappement. 

gravier q u i  n '@ta i t  pan propro à unc c i r cu la -  

La s i tua t ion  a ainsi prévalu*ponâant 

trois semaines a lo r s  que  la Mrcluta u 6t€ c l i e ~ b a  o t  

abafssbc. 

Toutes les structures, y compris leasciette 

do la routa en'fnce do la propr i i tb  du demandeur, on 

b t b  complbtmmnnt boülevcrs6ao: on a Creus6 des tran- 

chêos pour dgoilts. effcctu6 des descentes et dos mon 

tées et accumula dos t a s  do gravier. L'ingfnieur Bu 

ddfonaeur a b e t  q u ' a  d i f fé ren ts  intervalies les .da- 

monüwrs avaianr ét&~ entikromcnt mpêchbs âlantror 8 

leurs proprietac m n t t w  . 
gros txavaux ont u t &  f a i t s  en j u i l l e È . e t  aoQt: l e  2 

octobre l e  gravior brut 6tait &tondu et l e  16 actobr 

l a  pavaga d t o i t  f a i t  sur la route  112. Cependant l e  

Bumanilours f ixent l a  circulation normale au 17 novem 

~ S O ,  anta où on o nbalost5 la bordure d e  cimont. 

Srof da8 

X 1  faut  conclure que l e s  dmanüeurs .ont: été 

privEs totalement a t  ?zet5ellomant d'un occ? 

nablc ti leurs immaublms, Caus6 directomant PI:F Les 

convc- 

. travaux da construction do MfenJWr, pendant cinq ' 

I 
. . . ~~ 

**---.. - ... . . ..---. l.... ...- -" .,..' ..-_,. . .. . .. . .. . . . .... 
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mois e t  dani  e t  ont subi dos dommages. 

M. Paul  Jacquas, ovi i luatcur  ar/r66 &ont l a  

compotonce comme axpert a ft6 accapt&c p a r  l a  tribu- 

nal,  a f a i t  unc €tuflc vchaustivo dos v e n t e s  &'essencc 

efPectu0os par le üunnndeur, .rivant son incorgoxation, 

et  par l a  dmanderassa, iia 1971 â 1301, en se sarviint 

des r appor t s  d c  vante o f f i c i e l s  de l a  compagnie Shell  

Il a pu ainsi 6bbli.r la moyenne des vontas j ou rnu- ,  

lièree pour chaque qualit€ d'essence a i n s i  sue l e  pro 

fit brut rdalis6 par  1~ vandour. Comme la tribunal 

accorda une pbriode do c i n q  mois et d m i  et que les 

Qhpanseo en taxes ,  loynra, salaires n 'on t  pas diminué 

pendant catto pQrioào, le pro f i t  b r u t  est accaptable 

comme perte r6ellc et s ' ë tab l i t  commo suit:  

8 juin au 20 novembre: 165 jours 

1236 l i t r e s  x 165: 203,940 litres r é p a r t i s  comme s u i t  

super : 232 46,906.2 ù 0.067 . $ 3,142.73 

Ultra : 41% ,. a3,615.4 a 0.0~1 $ 5,100.54 

n d g u l h r  : 369 P ?3,418.0 h 0.049 $ 3,397.50 

b 

203,940 l i tres 5 i i r a 4 0 . x  

r i  a 6 t b  dif f ic i le  au Qemnnüeur de f o u r n i r  

aes chifires prEcis vu l ' incorporation da ses compa- 

gnies en 1978 Crc  CG changments  dans  868 rapports 

financiers. Lc tr ibunal doit arbitrer les autres dom 
: 
i mages On se basarit sur 10 t6inoignago du dcmnnücur et 

; Oc, son  ouno no cl; dc l ' . o p h ~ i o n  CIO l'bvoluitcur qui a 
--.---.-..- . .- ....... -. .. ,.; .,..._._-._....- ,....-.. _.. .. .-... ___.-- ...._._ ... 

... . 
. . . . . . . . .  ... .... ..... 
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examiné los  l i cux ,  lma rapports  f i n r n e i c r s  des 4niiC:as 

pr6c6dentes e t  s'est oppuy6 s u r  l ' b t a t  d'aUtrQP Com- 

murcas du genre. 

cos finnnci3ros üans l e  crbdit bIiiCairQ du duflniidCil>: 

qui se iront produites dan8 la m&ma pariode alors quo 

dans la  passé 5 1  b6nLficiai t  d 'une s i t u a t i o n  Sinan- 

aiarc sat isfoiûnntc .  Le t r i h u n a l  OvaluiJ donc 21 

$500.00 la perte Ao p r o f i t s  pour l a  v a n t e  des orna- 

ments üo p a r t a r r e  ek 8 $2,400.00 l a  p a r t e  àe revenus 

ilas opbrationr ,du comptoir-lunch. La prouve et les 
au t r e s  documenta na . jus t i f ien t  pas  d'accorder dos 

dommages pour le commerca des foyers n i  au danandair 

pour pe r t e  da loyer. 

f i  d o i t  tonir coinpto dos cons6queii- 

. I  

' 
LO $unanâour prrsonncilunent.  a droit à u n t  

*indemit6 de $2,000.00 pour les inconvénients s u b i s  

pendant les travaux et  plus spaoialcmdnt pour le6 * 

frais q u ' i l  n da encourir  tcls que honoraires  de n0- 

taire, augmontakion du taux d ' i n t é r ê t  at autres pour 

obtenir par ses enqagmmants paroonnolo les crddits 
nGcossaircs ti ses op6rations vu l a  perte a0 revenus 
immediats penûant la pbriodc indiquée. 

. 

II est admit  qua lc i n i n i o t b e  a i n s t a l l é  Qes 

tuyaux Ui8goCits sur l a  propri6tQ du demandeur sans  

Expropriation ot qua celui-ci a a i n s i  droil: a une 

i nc i ann i t& .do $1,000.00. 
... -.--. . . . .  
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A l 'audience,  las ùQfcndours, par  l e u r  pro- 

curaur, ont  r cnond  a invoquer l'exception prdvue QU 

paragraphe a) da l ' a r t ic la  89 te. v-08 L.R.Q. 1977). 

Les Jeux p a r t i e s  ont 8qalomont convenu, aprho snquE- 

to ,  qua l 'ar t ic le  a8 de c o t t o  l o i  n e  s ' a p p l i q u a i t  

pas et qu'en cons€qnience le t r i b u n a l  avait j u r i -  . 
d ic t ion  pour d6cidar ürr ce l i t i g e .  

PAR CES MOTIFS: LE TRIBUNAL: 

AccUETW~E en p a r t i e  l 'action et  CONDANNE les 
dbfondaurs 3 piycr au b m n d e u r  personnaZlcmcnt l a  

sommo de trois m i l l è  do l l a r8  ($3,000.00) et  a la de- 

mandorosse, Salon du Foyer 6 Flanuks Xnc., la somn 

de quotorzo mille scp t  cont quarante  d o l l a r s  el: 

soixante  seize  cents ($14,740.76), la tout avec in- 
tdrets nu taux legai dapuis 1. date do l ' a ss igna t ion ;  

et l'inclonnitb pr6vuo B l ' a r t i c l e  1056 c)  du Code 

c i v i l 8  soit: 152 jusqu'iu ler janvier 1982, 1 0 1  au 
ler janvier 1902 au l ir janviœr 1983; 169 d:!i)uis le 

lar janvier  1987 jusqu'au lor mai 1983 ut 15% do- 

pu i s  le l a r  mai 1983, avec les irais,  y comFris les 

frais de ï'crxpert btab l in  ùe consentement à Ici Sornmq 

d e  $1,200.00. 
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Procureur des dc*nnndeurc% 
Me Godton GrCniQr . 

Procureur dos dufandcuri: 
Me Guy noy. 

Autor i t&s  consult?ks par la t r i b u n a l :  

Donat Landry va Miniotàre des Transports e t  P.G. 

BérubE vs Proc. Gan. 5 Al, 1976 C.S., p. 159; 

du QuChec, 1978 C.S., p. 1096; 

Cormain Dupont vs S i n t r a  Inc. et l e  Proc. GQn. du 
Qudbcc et 10 Ministre de5 TrOnlpOrtO, C.S. district  
de Richsl icu,  no 765-05-000462-76, l ' non .  Juge 
MPtacl Nichols, 2 avril 1980; 

V i l l a  de Nontréol vs Léondra Robidow, 1979 C.A., 
P. 861 

Drolet VB Ministre de l a  voirieD 1970 R.L.# p. 321; 

Levaogue vs Minirtre d e  la voirie de l a  p rov ince  de 
QUgbeC & A l D  1975 C.A., p. 227; 

Xntorprétation des lois  par Pierre-Andr0 'C8t6,  
p. 214 a 240. 
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Denis Bisson, ingénieur, évaluateur agréé 
Robert Aird, notaire 

LE PROCUREUR GÉNÉRAL DU 

(agissant pour le MINISTRE DES 
TRANSPORTS) 

QUEBEC 

Partie expropriante 

C. 

DENIS HICKEY 

Partie expropriée 
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DÉCISION 

[Il Le présent recours fait suite à un avis d'expropriation déposé 
à la Chambre de l'expropriation de la Cour du Québec, le 3 juillet 
1997, mais fait l'objet d'une décision du Tribunal administratif du 
Québec (ci-après le Tribunal), en vertu de la Loi sur la justice 
administrative' et des dispositions transitoires prévues à la Loi sur 
l'application de la Loi sur la justice administrative'. 

[21 En effet, depuis le 1" avril 1998, le Tribunal administratif du 
Québec constitué par la Loi sur la justice administrative3 dispose des 
recours déjà entrepris devant la Chambre de l'expropriation de la 
Cour du Québec4. 

[31 Pour fins d'utilité publique et plus particulièrement pour 
interdire l'accès à la route 105 aux fins d'assurer la sécurité, 
I'expropriante a déposé au bureau de la publicité des droits de la 
circonscription foncière de Gatineau, le 19 juin 1997 sous le numéro 
357296, un avis d'expropriation ayant trait à l'imposition d'une 
servitude perpétuelle de non-accès en regard de la propriété de la 
partie expropriée. 

[41 Les droits acquis par expropriation sont ainsi décrits par 
l'arpenteur-géomètre André Defayette selon la description 
accompagnant l'avis d'expropriation, le tout tel qu'il apparaît au 
feuillet no 3C/4 du plan numéro 622-87-KO-154, déposé au greffe de 
la Chambre de l'expropriation à Montréal : 

((Servitude de non-accès à acauénr 

La partie du lot numéro 58. ci-après dècrite, du Rang IO, du cadastre officiel du 
CANTON DE WAKEFIELD, de la circonscription foncière de GATINEAU, de la 
municipalité de LA PECHE, SD., située au Nord-Est de la ligne indiqube par /es 
points numéros 25-26-27 (FONDS SERVANT) est grevée d'une servitude de 
non-accès à la route 105, (ptie lot 600) (FONDS DOMINANT), avec interdiction 
de pratiquer des ouvertures à travers ladite ligne. 

L.Q. 1996, c. 54, a. 32. 
L.Q. 1997. c. 43, a. 829 et 835 
Supra, note 1 ,  a. 14. 
Supra, notes 1 et 2. 

1 

2 
3 
4 

~ . . . . . . .. . .. .. .. ___ 
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Fonds-servant 

Une partie du lot cinq 8 (ptie lot 58), du Rang 10, du cadastre officiel de 
WAKEFIELD, de la circonscription foncière de GATINEAU, de la municipalité 
de LA PECHE, SD., de figure irr&gulière, bombe et décrite comme suit: vers le 
Nord-Est par une partie du lot 58, mesurant le long de cette limite soixante- 
treize mètres et quatre-vingt-douze centièmes (73.92); vers le Sud-Est par une 
partie du lot 56, mesurant le long de cette limite dix mètres (10,OO); vers le Sud- 
Ouest par une partie du lot 600, étant la route 105, mesurant le long de cette 
limite cinquante-neuf mètres et cinq centièmes (59,05), /'extrémité Sud-Est de 
cette dernière ligne étant le point à rattacher et quatorze mètres et quatre-vingt- 
huit centiémes (14,EE); vers le Nord-Ouest par une partie du lot 58, mesurant le 
long de cette limite dix mètres (10,OO). Le point à rattacher de ladite parcelle est 
situé à une distance de 251,79 mètres mesurée vers le Nord-Ouest à partir du 
coin Nord-Ouest du lot 58-1. 

SUPERFICIE: 714.6 mètres carrés.» 

PI 
offre détaillée ainsi libellée : 

La partie expropriante produisait, dès le 3 juillet 1997, une 

«OFFRE DÉTAILLÉE 

LE PROCUREUR GÉMÉRAL DU QUÉBEC (agissant pour le MINISTRE DES 
TRANSPORTS), déclare que /'indemnité due à I'exproprié s'élève à la somme 
de 200 $ et est détaillée comme suit : 

DOMMAGES : 200 $ 

TOTAL : 200 $ 

SAINT-LAURENT, GAGNON 
Procureurs de /'expropriant» 

[6] Le Tribunal souligne que cette offre d'indemnité a été 
amendée à i'audition au montant de 300 $ afin de correspondre à la 
conclusion du rapport5 d'expertise de I'expropriante. 

171 La partie expropriée, en début d'audience, avec la 
permission du Tribunal et l'accord de la partie expropriante, dépose 

Pièce R-1 5 
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au dossier sa comparution ainsi que la réclamation au montant de 
32 800 5 détaillée comme suit : 

(( DEMANDE D'INDEMNITK 
(article 46 et 58 Loi sur l'Expropriation) 

L'EXPROPRIE EXPOSE CE QU1 SUIT: 

A -  

l. 

2. 

3. 

4. 

5. 

C -  

LA RÉCLAMATION 

II réclame la somme de 32 800.00 $pour les dommages découlant du droit 
réel immobilier exproprié et des conséquences des travaux réalisés par 
l'EXPROPRIANT. Ces dommages se détaillent comme suit: 

a) perte de revenu (dommages): 
b) frais de relocalisation de l'enseigne: 
c) troubles et ennuis: 

30 800,OO $ 
1 000.00 $ 
1 000~00 $ 

TOTAL (outre les frais d'expert): 32 800,OO $ 

B - LES DOMMAGES 

Dans les faits, l'€XPROPRIÉ exploitait une entreprise de "pretzell" sur une 
partie du lot 56, Rang IO, Canton de Wakefield, dans la municipalité de La 
Pêche et ce, depuis l'année 1990. 

La déviation du chemin Route 105 a causé des dommages importants à 
l'EXPROPRIE, notamment les suivants: 

perte de clientèle; 
baisse du chiffre d'affaires du commerce; 
perte de droits acquis; 
perte d'accès à un chemin public achalandé; 
perte d'avantages de l'accès à une voie publique achalandée; 
privation de droits dans l'exercice du droit de propriété et dans 
l'exploitation du commerce exploité; 
pose de nouvelle annonce publicitaire; 
vente du commerce pour 33 000,OO $ en 1995 alors qu'il avait été 
acheté pour 75 OOOpOO $ en 1986. 

L'EXPROPRIÉ subi un préjudice particulier, distinct des inconvénients 
habituels des autres citoyens puisque les autres propriétaires n'ont pas de 
commerce comme celui de L'EXPROPRIE. 

Par consdquent, l'EXPROPRIÉ a droit de toucher l'indemnité demandé au 
paragraphe 1 de cette déclaration avec les intérêts et les frais d'expertise. 

LESCONCLUCIONSRECHERCHÉES 
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AA - 

BB - 

ACCUEILLIR la demande d'indemnité de I'EXPROPRIÉ. 

ORDONNER à l'EXPROPRIANT de payer à L'EXPROPRIÉ la somme de 
32 800.00 $pour le compenser des dommages subis par lui à la suite des 
procédures d'expropriation prise par /'EXPROPRIANT dans cette affaire, 
avec les intérêts légaux et les intérêts supplémentaires prévus à /'article 
1619 du Code Civil du Québec ou /'équivalent, à partir du 23 mai 1997, et 
les frais d'expertise en sus. 

Le tout avec dépens. CC - 

Hull, le 14 octobre 2000 

Me PAUL FRÉCHE77E 
Procureur de I'EXPROPRIÉ)) 

Pl La prise de possession des droits expropriés est intervenue 
le 24 juillet 1998, selon un avis de transfert portant le numéro 
d'inscription 366325 publié le 9 juin 1998 au Bureau de,la publicité 
des droits de la circonscription foncière de Gatineau. C'est à cette 
date que doit être évaluée l'indemnité à l'exproprié. 

PREUVE DE LA PARTIE EXPROPRIANTE 

[91 La partie expropriante a d'abord fait entendre monsieur 
Mario Jacob, évaluateur agréé, lequel produit son rapport 
d'expertise6 visant à établir l'indemnité à l'exproprié, 

[IO] Monsieur Jacob explique au Tribunal qu'au moment de 
l'imposition de la servitude de non-accès (24 juillet 1998), la route 
numéro 105 avait déjà fait l'objet d'un réaménagement en 1994 ; 
l'ancienne route 105 située en façade de la propriété de monsieur 
Hickey et où se retrouvent les deux entrées donnant accès au 
chemin public, est devenue le chemin O'Connor permettant de 
rejoindre la nouvelle route numéro 105 à courte distance. 

[Il] La nouvelle route numéro 105 est localisée immédiatement à 
l'arrière de la propriété de l'exproprié sans toutefois y soustraire 
aucune parcelle de terrain. Ce n'est que 4 ans après la réalisation de 
ce nouveau tronçon de route que I'expropriante décide de 

Supra, note 5. 6 

. .. . .. __ . 
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l'imposition d'une servitude de non-accès pour des raisons de 
sécurité. 

[12] Monsieur Jacob témoigne qu'aucun accès physique ne fut 
aménagé par l'exproprié à la nouvelle route, laquelle se retrouve 
d'ailleurs en forte déclivité en regard des terrains adjacents. II 
souligne également que l'immeuble sujet a fait l'objet d'une vente le 
28 juillet 1997 et que la partie expropriée, par mention à l'acte de 
vente', s'est réservée le droit à l'indemnité lié à la présente 
expropriation et ce, bien que la servitude de non-accès ne fut 
imposée que le 24 juillet 1998. 

[13] Tenant compte de la situation de la propriété, des entrées 
existantes qui ne sont pas modifiées, de l'absence d'entrée 
charretière à la nouvelle route et de l'élévation relative de celle-ci, 
l'expert Jacob considère un dommage nominal de 100 $ pour le droit 
de la servitude de non-accès ; il ajoute un montant de 200 $ pour 
troubles, ennuis et inconvénients, d'où l'indemnité totale qui s'élève à 
300 $. 

[14] Dans le but de faire préciser la date de construction de la 
nouvelle route numéro 105, sur la période de septembre 1993 à 
juillet 1994, I'expropriante a fait entendre monsieur Daniel Fortin, 
chargé de projet, lequel ajoute avoir visité les lieux à plusieurs 
occasions depuis 1993 et avoir constaté l'absence d'entrée sur la 
nouvelle route pour l'immeuble de l'exproprié, 

PREUVE DE LA PARTIE EXPROPRIÉE 

[15] La partie expropriée a fait entendre monsieur Gilles Simard, 
évaluateur agréé, lequel produit une analyse préliminaire' à l'effet 
d'une diminution du prix de vente pour le commerce de boulangerie 
de type "pretzels" effectuée par l'exproprié en 1995 au prix de 
33 O00 $. 

[16] Monsieur Simard explique au Tribunal que l'exproprié a 
exploité, comme propriétaire, de 1986 à 1995, sur l'immeuble du 
chemin O'Connor à Farrelton (ancienne route 105) un commerce de 
boulangerie du type "Pretzel Shop" dont la clientèle provenait en 
majeure partie du milieu scolaire et pour le reste, des passants 
circulant en façade de l'immeuble sur la route numéro 105. 

Pièce R-2. 
Pièce E-1. onglet 6, pages 19 et 20. 

r 
8 

... .. ..... . .  .- 
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[17] Son analyse comparative des états financiersg dudit 
commerce pour les années 1990 à 1994 lui indique, pour l'année 
1994, un revenu net de 21 554 $, d'où un multiplicateur du revenu 
net de 133 à partir du prix de vente (33 O00 $ + 21 554 $ = 1.53), au 
lieu de sa projection d'un revenu net ajusté de 41 71 1,60 $ ayant dû 
se réaliser dans la situation où l'ancienne route numéro 105 
(conséquemment le flot de circulation) n'ait pas été réaménagée à 
l'arrière de la propriété de l'exproprié. 

[18] Ainsi le prix de vente du commerce en 1995 aurait été de 
63 818 $ (41 71 1,60 $ x 1,53), d'où la perte de valeur réclamée au 
moment de la vente de 30 800 $, à laquelle l'évaluateur Simard 
ajoute les frais de relocalisation d'enseignes et les troubles et ennuis 
pour 1 O00 $ respectivement, d'où la réclamation de 32 800 $. 

[19] Aux questions du procureur de I'expropriante, monsieur 
Simard admet que l'année financière du commerce de monsieur 
Hickey se termine au 30 juin et qu'en date du 30 juin 1994, la 
nouvelle route numéro 105 n'était pas encore ouverte à la circulation 
(ouverture fin été 1994), ce qui a pour effet de fausser son analyse ; 
de plus, I'évaluateur Simard ne peut préciser l'objectif de cette 
analyse de 1996 du fait que l'avis d'expropriation ne fut signifié à la 
partie expropriée qu'en date du 3 juin 1997, qu'elle vise l'imposition 
d'une servitude de non-accès, effective au 24 juillet 1998, d'où 
i'absence d'expropriation chez monsieur Hickey avant l'avis de 1997 
et le transfert de 1998. 

[20] Monsieur Denis Hickey a expliqué au Tribunal l'historique de 
l'opération de son commerce de boulangerie sur la propriété sujet à 
la servitude de non-accès et décrit la variation du chiffre d'affaires de 
son commerce jusqu'au moment de la vente au le' juin 1995, il 
précise les difficultés d'accès rencontrées par sa clientèle durant la 
période des travaux de construction de la route, il déclare de plus 
avoir vendu son immeuble situé au 15 chemin O'Connor Farrelton, le 
25 juillet 1997 (réf. acte de vente)" en conservant les droits à 
l'indemnité liés à la présente expropriation. 

DÉCISION DU TRIBUNAL 

[21] En premier lieu, le Tribunal cherche à définir clairement 
l'essence même du recours tel qu'institué et objet du présent dossier. 

Pièce E-1, onglet 6, pages 21 9 48. 
Pièce R-2. 

9 

10 
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[22] 
des données pertinentes à cette question : 

Les articles 40 et 58 de la Loi sur /'expropriation" fournissent 

((Article 40. L'instance d'expropriation commence par la signification au 
propriétaire de l'immeuble ou au titulaire du droit réel immobilier à exproprier 
d'un avis d'exDroDriation contenant notamment : 

Io 
expropriation.. . N 

«Alticle 58. L'indemnité est fixée d'après la valeur du bien exproprié et le 
montant des dommages qui résultent directement de l'expropriation. )) 

la mention du numéro du lot sur lequel les droits sont acquis par 

(Nous soulignons) 

[23] Donc les dommages que le Tribunal peut fixer doivent 
résulter directement de l'expropriation. 

[24] Tel que déjà mentionné, le présent avis d'expropriation, 
signifié à l'exproprié le 3 juin 1997, concerne l'imposition d'une 
servitude perpétuelle de non-accès, laquelle est devenue effective le 
24 juillet 1998, et c'est cet avis qui donne ouverture à la juridiction du 
Tribunal. 

[25] La réclamation de l'exproprié repose sur une perte de valeur 
suite à la vente du commerce de boulangerie de l'exproprié, 
intervenue en 1995 et ce, en raison de la diminution importante dans 
le volume de circulation empruntant la route située en façade dudit 
commerce, suite au réaménagement du tracé de la route numéro 
105 dans la municipalité de Farrelton. 

[26] Plusieurs motifs amènent le Tribunal à ne pas retenir le 
principal poste de la réclamation, soit la diminution de valeur du 
commerce au moment de la vente par i'expropné. 

[27] Premièrement, aucun lien ne peut exister entre la vente de 
ce commerce en 1995 et l'avis d'expropriation de juin 1997 ; le 
Tribunal rappelle que la route numéro 105 a été réaménagée sans 
expropriation sur l'immeuble de l'exproprié. 

[28] En second, contrairement à 
expropriée, la jurisprudence constante 
que : 

la preuve de la partie 
des tribunaux est à l'effet 

11 L.R.Q", C.  E-24 
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«Celui qui s'installe en se basant sur l'achalandage de la route ne détient aucun 
droit acquis au trafic qui circule sur une route pas plus que le changement de 
tracé d'une route ne confère de droit acquis à un tel dommage.»f2 

[29] En 1939, la Cour supérieure affirmait que : 

«Le propriétaire d'un immeuble exproprié pour I'établissement dune route 
améliorée ne saurait exiger une somme supplémentaire à raison de ce que la 
circulation des voitures devant sa porte est devenue presque nulle et qu'il est 
ainsi privé du commerce des produits de la ferme qu'il faisait avec les 
passants. »13 

[30] En 1940, la Cour supérieure refusait d'indemniser un 
propriétaire en raison de la fermeture d'une route à rune de ses 
extrémités : 

«La suppression d'une voie publique par une corporation municipale, lorsqu'elle 
prive le propriétaire riverain de l'issue au'il avait sur cetfe voie, donne lieu à une 
indemnité. / l  en est autrement si la route est fermée à l'une de ses extrémités 
seulement. 

(Nous soulignons) 

[31] 
l'affaire Fletcher : 

Enfin, la Cour supérieure rendait un jugement similaire dans 

«II est de doctrine et de jurisprudence que des dommages doivent ëtre 
accordés lorsque les nouvelles constructions suite d'une expropriation, 
constituent une entrave d'accès ou de sortie, lorsqu'à raison de ces nouvelles 
constructions la propriété est privée de son accès à ou de sa sortie sur la voie 
publique; mais dans aucun cas. des dommaoes n'ont été accordés lorsgue les 
nouvelles constructions ou la démolition des anciennes. soit pont ou chemin, 
ont simplement rendu plus longue la course nécessaire pour se rendre à un 
endroit où les habitants de la maison ont des affaires.»15 

(Nous soulignons) 

[32] De plus, le Tribunal ajoute qu'il n'a pas compétence pour 
entendre et décider de la réclamation de certains postes de 
dommages causés par des travaux exécutés par le ministère des 
Transports, en absence d'un recours particulier. 

[33] Antérieurement au 20 juin 1998, le Tribunal avait 
compétence sur des réclamations pour dommages causés par des 
travaux exécutés par le ministre des Transports. Cette compétence 

l2 '' 
l 5  

P.G.Q. c. Gordyn, C.S. Terrebonne 700-05-001 185-754, 1983-07-07 
Carignan c. Limoges, 1939, R.J.Q. 29. 
Lefebvre c. Rigaud, 1940 R.J.Q. 255. 
Rigaud (Ville de) c. Fletcher, 1939 R.J. 456. 

14 
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résultait du deuxième alinéa de l'article 27 de la Loi sur la voirie'6 
mais il a été abrogé en juin 1998 par la Loi modifiant la Loi sur la 
voirie". II n'y a plus de différence entre une réclamation ordinaire 
devant les tribunaux de droit commun et une réclamation résultant 
de travaux de voirie. 

[34] Monsieur Denis Hickey a procédé à la vente de son 
immeuble en date du 25 juillet 1997 et rien dans la preuve soumise 
au présent dossier laisse penser au Tribunal que cette vente au prix 
de 75 O00 $ s'est effectuée à rabais en raison de l'existence de l'avis 
d'expropriation signifié le 3 juin 1997 et décrivant la servitude 
perpétuelle de non-accès. 

[35] Ainsi, à la lumière de la preuve soumise, tant des pièces 
produites que des témoignages entendus, le Tribunal retient le 
montant nominal de 100 $ comme dommage à l'immeuble 
compensant l'imposition de la servitude de non-accès. 

[36] Le Tribunal lie à la présente expropriation la nécessité pour 
l'exproprié de relocaliser ses enseignes publicitaires afin de 
conserver une visibilité pour sa clientèle empruntant la nouvelle route 
numéro 105 et accorde le montant de 1 O00 $ tel que réclamé à ce 
poste. 

[37] Monsieur Hickey réclame un montant de 1 O00 $ à titre de 
troubles et ennuis causés par l'expropriation et I'expropriante offre 
200 $ pour cet item. Le Tribunal arbitre à 500 $ ce poste de 
dommage, considérant la situation vécue et décrite par l'exproprié. 

[38] Monsieur Simard a déposé son compte d'honoraires'' 
d'expert-évaluateur totalisant un montant de 1 741,36 $, lequel est 
contesté par I'expropriante en raison du contenu de l'expertise et de 
la nature de la réclamation. 

[39] Les frais d'expertise sont généralement accordés à la partie 
expropriée à titre de dommages en considération de l'aide fournie au 
Tribunal pour conclure ; le Tribunal accorde dans le présent dossier 
un montant de 1 O00 $ toutes taxes incluses pour ce poste de 
dommages. 

'6 L.R.Q., c. V-9. 
L.Q. 1998, c. 35. 
Pièce E-2. 
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[40] L'indemnité définitive se détaille donc comme suit : 
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Dommages : 

- valeur de la servitude de non-accès : 100 $ 

- frais de relocalisation de l'enseigne : 1 O00 $ 

500 5 -troubles et ennuis : 

- frais d'expert-évaluateur : 1 000s 

Total : 2 600 $ 

[41] II est d'usage d'accorder l'indemnité additionnelle prévue à 
l'article 68 de la Loi sur i'expropriation lorsque l'offre détaillée 
représente un écart suffisant avec l'indemnité définitive établie par le 
Tribunal. En l'espèce, vu les circonstances propres à la présente 
cause, il y a lieu d'accorder l'indemnité additionnelle après 
défalcation de toute indemnité provisionnelle déjà versée et à 
l'exclusion des frais d'expertise. 

[42] POUR CES MOTIFS, le Tribunal, pour valoir à l'exproprié de 
la valeur de la servitude et de tous les dommages lui résultant de 
cette expropriation : 

- ORDONNE à I'expropriante de payer à l'exproprié sous 
réserve des montants déjà versés une indemnité de DEUX 
MILLE SIX CENTS (2 600 $) ; 

- ORDONNE également à I'expropriante de payer à 
l'exproprié les intérêts au taux légal et l'indemnité 
additionnelle prévue à l'article 68 de la Loi sur 
I'expropriation sur le montant de MILLE SIX CENTS 
DOLLARS (1 600 $), défalcation faite selon leur 
occurrence de toute indemnité provisionnelle déjà versée 
depuis le 24 juillet 1998 jusqu'à parfait paiement ; 

- ORDONNE enfin à I'expropriante de payer à l'exproprié 
des intérêts au taux légal sur les frais d'expertise ici 
accordés, soit MILLE DOLLARS (1 O00 $), depuis la date 
de la présente décision jusqu'à parfait paiement . 
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Le TOUT avec dépens contre I'expropriante. 

DENIS BISSON, ING., É.A. 

ROBERT AIRD, NOTAIRE 

Avocats de I'expropriante : SAINT-LAURENT, GAGNON 
(Me Gabriel Pellerin) 

Avocats de l'exproprié : Me Paul Fréchette 


